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Drôle de nouvelle !


            
                – Si je vous dis « dix jours sans écrans », vous me répondez quoi ?

                On se regarde en souriant dans la classe. Mme Guégan a souvent des idées bizarres…

                – Louis, puisqu’on parle d’écrans justement, tu viens jouer sur ma PS4 à la sortie ? me chuchote Gordon, mon meilleur copain.

                – Alors ? continue la maîtresse. Dix petites journées sans un seul écran face à vos yeux fatigués. Pas de télé, de console, d’ordi, de téléphone emprunté à vos parents…

                C’est à ce moment-là que j’éclate de rire. Trop drôle.

                Je suis comme ça, dès que j’entends une bonne blague je ne peux pas me retenir. Gordon m’imite. Ensuite, dans les rangs, ça fait comme une vague. Et c’est l’hilarité générale.

                Enfin, presque générale.

                – Ce serait chouette d’essayer.

                Je ne me retourne même pas. Je sais qui vient de prononcer cette phrase complètement débile.

                – On pourrait tous s’y mettre ! insiste Paloma.

                On se tourne vers elle alors que notre maîtresse explique :

                – Je comptais vous proposer une expérience de ce type, Paloma. Dans la classe, chacun d’entre vous pourrait essayer de passer une période sans écrans.

                Cette fois-ci, plus personne ne rit. Il règne même un silence de mort.

                
                – Moi, je veux bien commencer dès ce soir ! s’écrie Paloma en se levant pour montrer son enthousiasme.

                – Si vous acceptez ce projet, il faut que nous le construisions ensemble en détail, continue Mme Guégan. On pourrait par exemple créer des affiches pour toute l’école, donner envie aux autres classes de participer…

                – On n’aura jamais le temps de donner envie aux autres, me chuchote Gordon. Au bout de deux jours sans écrans, on sera morts d’ennui. Et des cadavres ambulants, c’est décourageant pour de futurs participants…

                – Et si nous votions pour avoir votre avis ? lance alors la maîtresse.

                – On fait un référendum ? demande Anouk, la voisine de table de Paloma.

                – Exactement ! acquiesce la maîtresse. Qui connaît la définition du mot « référendum » ?

                Bien sûr, Anouk, qu’on a surnommée madame Dicoquiparle, explique :

                
                – C’est une façon de questionner un groupe pour avoir son avis sur une idée précise.

                – Tout à fait, approuve Mme Guégan. C’est un vote qui va vous permettre de répondre à cette question : « Dix jours sans écrans : oui ou non ? »

                Je me penche vers Gordon qui souffle très fort pour montrer que ce référendum l’agace déjà.

                – Ne t’en fais pas, il y aura deux oui, c’est tout, lui dis-je. Celui de Paloma qui trouve toujours trop géniales les idées de la maîtresse, et celui d’Anouk qui ne sait même pas ce qu’est un écran puisqu’elle passe son temps libre à apprendre le dictionnaire.
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                La récréation sonne au bon moment. Dans la cour, cette idée de référendum est au centre de toutes les conversations. Pablo qui fait partie des CM2B nous rejoint sous le préau, Gordon et moi.

                – Il paraît que vous allez voter pour jeter vos écrans à la poubelle ? s’exclame-t-il. Vous êtes fous ! Ça coûte hyper cher, des télés, des ordin…

                – Mais arrête de croire tout ce qu’on te dit ! le coupe Gordon. On ne va pas jeter des écrans, on va juste les éteindre.

                – Et on ne va même pas les éteindre parce qu’au référendum, ce sera le non qui gagnera, j’ajoute en haussant les épaules.

                Pablo ouvre de grands yeux en nous regardant l’un après l’autre.

                – Waouh ! Je n’ai rien compris. En tout cas, je suis bien content d’être dans le CM2B. Ça travaille trop du cerveau dans votre classe…

                Alors que Pablo s’éloigne, je donne un coup de coude à Gordon. Paloma et Anouk vont de groupe en groupe.

                
                – Elles défendent leur idée pourrie ! Je te parie qu’elles sont déjà en train de décrire le merveilleux monde où les écrans n’existent plus ! commente Gordon en prenant une voix de fille.

                – Elles peuvent toujours parler ! Vivre sans écrans est une utopie.

                – Tu sais, Louis, parfois tu m’inquiètes, proteste Gordon. Surtout quand tu utilises des mots que je ne comprends pas. Tu me fais penser à Anouk et c’est carrément insupportable !
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                J’essaie d’expliquer à mon copain ce qu’est une utopie pendant que nous regagnons la classe. On sent une certaine excitation dans les rangs parce que voter à bulletin secret est bien plus original qu’apprendre une règle de grammaire !

                
                – Je répète donc la question, les enfants : « Dix jours sans écrans ? », précise Mme Guégan. Vous ne devez répondre que par oui ou par non.

                – Et si on met « je ne sais pas » ? demande Jules qui a toujours un train de retard.

                On se regarde tous.

                – Votre vote sera blanc, déclare la maîtresse.

                – Oui mais si j’ai écrit en rouge ? continue Jules.

                – On t’expliquera ce que veut dire voter blanc, lance Anouk en secouant la tête. Tu n’as qu’à mettre oui. En rouge, vert ou bleu, on s’en fiche !

                – Madame, il y a tricherie, là ! proteste Gordon. Votre candidate donne carrément la réponse qu’il faut mettre !

                La maîtresse rit en précisant qu’Anouk n’a rien d’une candidate puisqu’elle est une votante comme les autres. L’intéressée tape sur l’épaule de Gordon en prenant un air consterné.

                
                – Tu as définitivement quatre de QI, lui chuchote-t-elle. Toi, ça te ferait vraiment du bien d’éteindre un peu tes écrans ! Tu pourrais enrichir ton cerveau.

                – Tu veux savoir ce qu’il te dit mon cerveau ? murmure Gordon. Ouvre ton dico et oublie-moi ! Ton projet n’est qu’une « hue toupie ! »

                Le problème avec Gordon, c’est qu’il a beaucoup de mal à retenir les mots nouveaux. Anouk le regarde sans comprendre et il lui tourne le dos.
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                Le vote démarre enfin. On s’isole chacun notre tour dans la pièce voisine pour écrire « oui » ou « non » sur notre bulletin qu’on glisse ensuite dans une boîte. À chaque fois que quelqu’un se lève, Gordon s’arrange pour le regarder en secouant la tête de droite à gauche tout en formant un beau « non » avec ses lèvres. 

                Seules Anouk et Paloma n’ont pas droit à ses grimaces.

                – C’est le moment tant attendu des résultats, déclare notre maîtresse lorsque le dernier votant est revenu s’asseoir. Je vais enfin savoir si mon projet vous fait envie. J’ai besoin de deux élèves pour comptabiliser les bulletins.
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                Gordon se retrouve au tableau du côté des « non ». Anouk est du côté des « oui » évidemment… 

                Mme Guégan commence à compter et plus personne ne parle. 

                
                Les trois premiers bulletins sont des « non » et mon copain inscrit triomphalement trois barres à la craie.

                Ensuite, il y a une série de douze bulletins « oui ». Lorsque le « non » retentit à nouveau, Gordon ajoute une barre qu’il double l’air de rien. Mais Anouk voit tout. Les « non » restent donc au nombre de quatre… jusqu’à la fin.

                – Il y a vingt « oui » pour quatre « non », annonce finalement notre maîtresse quand le dernier bulletin est lu. Mon idée vous intéresse et j’en suis ravie !

                Gordon fait une tête d’enterrement. Mais il ne sait pas encore que j’ai un dernier joker.
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                – Je conteste ce vote ! dis-je en me levant. D’abord, il n’a pas été fait dans les règles puisqu’on n’avait pas d’urne. Ensuite les réponses ont été influencées par Paloma et Anouk qui, pendant la récré, ont cherché à convaincre les votants de répondre « oui » au référendum.

                Gordon précise qu’il est « archi d’accord à cent pour cent ». Mme Guégan me répond en souriant :

                – Ce n’est qu’un vote entre nous, Louis. Pas de quoi en faire une affaire d’État. Les élèves ont voté sans être sous influence, comme tu as l’air de le dire. C’est juste une expérience qu’on va tenter de mettre au point… Ne sois pas si inquiet. On en discutera ensemble avant de commencer.

                Tous les élèves s’agitent. Il y a comme un courant électrique qui circule. Chacun a envie d’imaginer sa vie sans écrans.

                – Madame ? questionne Jules. On pourra aller à la salle informatique pendant le défi ? Sinon, je sens que vous allez nous mettre de la conjugaison à la place…

                
                – Jules… soupire notre maîtresse. Un défi sans écrans exclut aussi la salle informatique de notre emploi du temps. Mais rassure-toi, on trouvera un autre moyen d’enrichir nos connaissances en se passant des ordinateurs de l’école pendant dix jours.

                Je regarde Gordon qui s’affale de plus en plus sur sa chaise.
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                – C’est impossible pour moi d’éteindre les écrans, me dit-il. La télé est allumée en permanence à la maison.

                – Pareil pour moi, ne t’en fais pas ! chuchote Nicolas en se tournant vers nous. J’ai aussi voté pour le « non ». Tu ne crois pas que je vais rater un épisode de Secrets au collège quand même !

                
                Je grimace. Entre ma console, la tablette de ma sœur, l’ordi de mon père et les deux télés de la maison, je suis blindé côté écrans !

                Paloma affiche un sourire triomphal et propose déjà à la classe ses idées « géniales ». Anouk dessine des projets d’affiche.

                Dix jours sans écrans ? Et puis quoi encore !

                
            

        

        Du même auteur, découvrez la série :


        
             

            Quatre sœurs en vacances

            Quatre sœurs à New York

            Quatre sœurs dans la tempête

            Quatre sœurs en scène
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        L’AUTEUR


        
            Sophie Rigal-Goulard vit entourée d’enfants. 

            La première moitié de la semaine, elle est auprès de ses élèves puisqu’elle est prof des écoles à mi-temps.

            L’autre moitié, elle vit avec les personnages qu’elle invente, des enfants imaginaires auxquels elle s’attache toujours.

            Au quotidien, elle s’occupe aussi de son fils et de sa fille même s’ils commencent à être bien grands…

            Vous pouvez la retrouver sur les salons car elle aime les rencontres avec ses jeunes lecteurs et sur son site : sophie-rigal-goulard.fr 

        

    

        L’ILLUSTRATRICE


        
            Frédérique Vayssières a grandi dans la campagne du Sud-Ouest. Elle en a gardé le goût de l’espace et sillonne Paris par tous les temps sur son vélo pour capter l’air du temps, les tendances de la mode et les situations amusantes qu’elle croque pour la presse et l’édition jeunesse.

            Elle aime illustrer des personnages, peindre, bricoler et dessiner à la marge... comme pendant les cours de mathématiques.

        

    

        
             

            Retrouvez les collections

            Rageot

            sur le site www.rageot.fr
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